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COURS DES CAFÉS 
Lg HAVRE. 3*. — Cléturs. — Tendance 

lrregullér» Ventes : 6.000 : Mal. 133.60 : 
juin, 121.75 : juillet. iaa : août. 123.75 ; 
septembre, 133.75 ; octobre. 134 : novem­
bre. 123.35 : décembre. 134 ; janvier. 124 ; 
février. 134 ; Mars. 125 75 : avril. Incoté. 

TORTURE PAR UNE 
GRAVE ULCERATION 

STOMACALE 
Oomment M. Lambert a enrayé l a «MU 

qui le rongeait. 
One TOUS souffriez de troubles d'esto-

mae intermittents , ou que vous soyez 
v i c t ime d e m a u x chroniques , TOUS ob­
tiendrez, la soulagement Te plus radical 
e a su ivant l 'exemple de M. Lambert 
à B.. . . . (S . -4-u. ) qui écrit : 

é Cultieutemr et melgré une oie soine et régé­
néré aa ovmud mir, je perduie petit er petit met 
forcée pur tuitedune grèveulcération de Cette-
mue ; gréée eut conseil d un unit, uuquel je reste 
éternellement reconneistent, je fis une cure de 
outre remaréûublé Megneme Bismurée. 

Aujourd'hui le mut eut enm-re et je trueuille 
heureux comme outre loi*, sens le moindre mu-
téixc, vnuie j'ui tu precuution de ne jemeia 
uuétierletotr mu dote de Mugnétie Bismurée ». 

N e laisses done pas s'aggraver v o s 
malaises digest i fs tels «rue : lourdeurs 
e t r e n v o i s après l es repas, a igreurs , 
bal lonnements o u insomnies . A v e e nn 

CÎU de poudre ou 9. ou 3 comprimés de 
agaés ie Bismurée dans un peu d'eau, 

v o u s serez soulagé en 5 minutes e t v o u s 
v o u e mettrez a ins i é l'abri de complica­
t ions plus graves. N'oublies pas qu avee 
ta Magnésie Bismurée vous avez la cer­
t i tude d'employer l'anti-acide le plus 
énergique qui exis te et qui a fait s e s 
preuves e a soulageant des mil l ion* de 
malades. En vente chez tous les phar­
maciens : 10 frs ou 14 tr. 86 e n g l a a é 
format économique, 

9327 

I i 1.66 ; Un blanc. 10 à SI ; étoupes 
brutes. • à 7 fr. : U n roui à terra, a à 
II : étoupes fines. 7 t • : aaanttsa nou­
velle réeoïte. 64 : vieille réealte. 63. 

Peaux vertes : Peau* de lapina. 1 fr 
p. : cherras. 7*0 ; mouton*. t.; Tache*. 
4 M ; génies*», f ; taureaux? 3.8s ; betuis. 
t ; veaux. 8.75. 

MARCHÉS DES COTONS 
BU M MAI tIM 

I l NAVRE. — Mal. Inoaté : juin. 860 ; 
juillet. 34» 50 : août. 348.60 ; sept. 240.60; 
octobre. 348.60 ; nov.. 348.60 ; décembre, 
248.50 : janvier. 248 ; février. 848 ; mars. 
848.60 : avril. 248.50 ; nul 1836. — laissa 
1 t S M. 

LIVIRPOOL. — Balsas 66 pensa. 
« W . Y O R K . — Baisse, M à 81 peint*. 

I L » VIERGE NOUE 

MARCHÉS DE LA RÉGION 

A L* Catssu. 18. — Beurre. 5 à 5.50 la 
livre : œufs. 026 p. ; pommes de terre 
rondes. 0.60 i* k. : nouvelles. 2 à 2.36 le 
k. ; carottes. 0.78 la b. : choux ver» . 1 à 
1.80 p. : choux-fleurs. 2 50 à 3 50 p. 
haricots secs. 3.50 le k. 

A Bniey-en-Arteis, 1t. — Beurre. 5.50 
la livre : œufs. 8 fr. le quarteron ; pom­
me* de terre nouvelles. 3 fr. le k. ; poules. 
14 à 26 fr. p. : 26 à 50 fr. la c. : poulets. 
13 à 26 fr. p. : 23 à 40 fr. la c. ; camem­
berts, 3 fr. p. : maroilles. 6 fr. p. : gruyè­
re. 16 fr. le k. : roquefort. 18 * 20 fr. le 
k. ; Hollande. 8 i 20 fr. le k. 

A Béthune, 87. — Beurre. 5 50 à S fr. la 

livre : oeufs. 8.60 à 8.78 l e quarteron : 
poulet*, 30 à 46 fr. la c. ; poules, 25 k 40 
fr. la c. ; canarda. 30 é 30 fr. la c. ; pi­
geons. 7 é 12 fr. la c. ; olea. 90 A 86 fr. p.: 
lapin*. 3 à 36 fr. p. ; carotte*. 1 à 3 fr. la 
b. : navet». 1 fr. la b. ; oignons. 1.50 lé k.; 
poireaux. 1 fr. la b. : laitue*. 0.75 p. 
choux vert*, i fr. ; choux-fleurs, 3 fr. ; 
épinards. 0 50 le k. : petit* pol*. 3 fr. le 
k. : haricot» verts. 6.60 le k. : céleri. 0.50 
la b. : aspergés, 4.50 : oseille. 0.60 le k. ; 
tomates. 3.50 le k. ; artichauts, 1 fr. p . ; 
cerises. 6 fr. le k. ; pommes, 4 fr. le k. ; 
pomme» de terre nouvelle*. 2 fr. le k. ; 
vieille*. 0.75 1* k. ; haricot*, 3.25 le litre. 

A U n e , 2*. — Bœuf. 8 à 17 fr. le k. : 
veau, 10 é 16 fr le k. ; porc. 8 é ÎO fr. le 
k. : beurre. 11 à 12 fr. le k. : œuf*. 8 fr. 
le quarteron ; lapin». 13 fr. le k. : poulets. 
16 fr. le k. : gruyère. 12 k 16 fr. le k. ; 
hollande. 10 k 20 fr. le k. : camemberts. 
1.50 k 3 fr. p. : lait. 1.20 le litre ; pommes 
de terre vieilles. 0.75 le k. : nouvelles, 
1.75 le k. ; carottes. 1 fr. le k. ; oignons. 
3 fr. le k. : choux. 0.75 k 1.35 p. ; poi­
reaux. 0.50 k 1 fr. la b. ; haricots. 3.26 le 
litre. 

A Ceurtrai. 27. — Blé dlto blanc, 78 k 
80 fr. la» 100 kilos : seigle, 70 k 77 fr. ; 
avoine. 96 k 06 fr. ; féverole». 75 k 85 fr. ; 
orge. 80 k 95 fr. ; son Indigène. 66 fr. ; 
rebulets. 63 fr. : foin. 45 k 47 fr. ; paille, 
12 k 14 fr. ; ppmmes de terre Jaunes, 
65 k 80 fr. : beurre, 15 k 15.60 le k. ; 
mal pista. 65 fr. ; cinquantlno. 73 fr. ; 
graine de lin exotique. 130 fr. : graine de 
lin indigène, l l l fr. : tourteaux de lin 
Indigène. 85 fr. : amértque. 84 fr. ; coco, 
100 fr. : arachide. 83 fr. 

Légumes et Prult». — Carottes, 1 fr. le 
k. ; tomates. 12 fr. ; choux-fleurs, 1 fr. p.: 
céleris. 2.50 l s b. : poireaux. 1.35 : pom­
mes. 6 fr. le k. ; raisins, 15 fr. 1* k. 

Bestiaux : 160 vaches. 2.90 à 4.10 le k.: 
142 génisses. 3.30 k 6.18 le k. ; 49 tau­
reaux. 3.10 k 4.10 le k. : 43 boeufs. 3.30 k 
6.10 le k. 

Voisines. Gibier, etc. : Lapins. 8 fr. le 
k. : poulets. 7 k 10 fr. le k. : poules. 8 k 
10 fr. p. ; pigeons, 2.60 p. : canards. 8 fr.; 
oie». 20 fr. 

Divers : Arachide huile brut. 430 ; ca-
ramantel 217.50 : nitrate du Chili. 102 ; 
sulfate d'ammoniaque, 83 ; huile de lin, 
270 ; huile de colas, néant : l in de la Lys. 

LR PLUS BBAW 
BMOI» 

Complets 
TOUT FAIT et SUR MESURE 

MARCHÉ RÉGLEMENTÉ 
DE LILLE, BU 88 MAI 1838 

Avains blsncbe et ou Jaune 47 kilos, 
poids naturel Lille ou parité. Les 100 ki­
los net* comptant sans escompte. 

Première, derulère cotes et clôture. — 
Incotées. 

Blé 76 kilos poids naturel. Lille o u pa­
rité. Les 100 kilos ne t s comptant sans 
escompte 

Première, dernière cotes et clôture. — 
Incotées. 

Msls Jaune Plata, magasin Dunkerque, 
acquitté. Les 100 kilo» bruts logés, comp­
tant sans escompte. 

Première, dernière cotes et clôture. — 
Incotée» 

Mais Jaune et ou roux Indochine, ma­
gasin Dunkerque. acquitté. Les 100 kilos 
bruts logés, comptant sans escompte. 

Première cote. — Mal. 51 + 0.50 P. ; Juin, 
50 A : 3 de Juin. 60 A. ; 6 de Juillet. 47.60 
N. ; 4 derniers. 478.60 N. 

Dernière coté. — Mal, 81 + 1 V. ; Juin, 
50.50 A. ; 6 de Juin, 50 A. ; 6 de Juillet, 
50 V. ; 4 derniers, 47.60 N. 

Clôture -•- Mal. 51.60 : Juin. SI ; 3 ds 
juin. 50.50 ; 6 de Juillet. 49 ; 4 derniers, 
48. 

Mal* Jaune Maroc magaaln Dunkerque, 
acquitté. Les 100 kilos bruts logés, comp­
tant sans escompte-

Première, dernière cotes et clOturs. — 
Incotées. 

Orge Algérie-Tunisie, magasin Dunker­
que. Les 100 kilos nets, comptant sans es­
compte. 

Première, dernière cotes s t clôture. — 
Incotéea. 

BOURSE DE LILLE DU 28 MAI 1935 
VALEURS C sr*c.|C. du J J T A L R 

fosnstr 

Albl 

Aflzin . . . 
Béifcoa* 

• 18».. 
B l a a i y . 
Bruajr 

18».. 
Carv la - . 
Clareace. 

c o u r r i e r * * 
Craspin 
Dourges 
Eacarpal l * 
r r a n a s a h o l z . 
G o u y - S * r e i a * 
L*ns 
Ltévm 

> C. • > * « . . 
L lgoy - l e t -A l r 

_ • P s r t 
M a r i a i t é * . . . . 
Nord d'Alais 
Ostrtcourt 
Tbl isocsl lss . 
v ieoicae 

636 
480 

IT68 . 
874 . 

MSO . . 
MO . 
• M . . 

17*0 
171 

•K-
«m . . 
» 1 . . 

» .. 1805 . 
8400 . 

i 3 1 ... 
80 

3 M 5 0 
17» . . 

5260 . . 
<o„ 
48 

48S 
190 . . 

1225 . . 
1 " . . 
•68 . . 

•**: 

S: 

s s o : 

4M: 

î iw: 

P a n 
Louv. *t &*c. 
Peugeot. 
Ryo-Catteau. 

st-Am. rr.-L.) 
San. Maub... 

M g T A L L U R C I E 
Bi. Hisser.. . . 
AC Loi lgoj . 
Ac. .Nord. 
Sam. st Us... 
JSiabl. Aru*l. 
CBant. Fr 
A t. C. N Fr.. 
Bi. St .Vaut . . 206 . 

S: 

201 

Dertat FTenart 
Den. Aai ia . . . 
Escaut capl. . 
rires-Lille... 
M*r. et Hou 
Nord et E«t 
Mat. rr.-uel 

C. » r *c . C. do J 

i*ào : 
590 . 

iS. 

PETROLES 
rr.Polon 
Orabowalka.. 

Psrt 
LUIe-Bonaièr. 

• prlor... 
beloronn. 

R«f. Péi. Nd.. 
kliva Plana 

. P»rt 

J? sq 

m:: 

INDUSTRIES T C X T I 
etabl. Agacne 
Coi. St-Quent 
CaeBtuchovi.. 
PU. Pllt* rr. 
taduatr T*xt 

JOUIS • 
La Buîa 
Lyon *oi* ar. 

15! 
i?* : 

VALEl'RS C. prêt.IC. do J. 

VALEURS OIVER8ES 
Cred.N6.sx.cp 
Soflasat 
en d. Misa*. -
Elsc. L.-R.-T.. I*> .. 169 
Art r. et L.. 
BétbuaolM... 
~ . et G. Nd. 

. Kd-Onest. 
En E.. N. P.. 
Hecsia-Coup. 
Blllv-Mon A. 
Billy-Mon. P. 
Clm. Boulons 
0. C. H. o. N.. 
C. Prsae. ta.) 
Mat. C. Lot». 
Poutt-Chau». 
TulL Baaor.. 
Eagr. Auby.. 
01. T*rr. ap,. 
«SI StS-Tb.. 
Kuaimann... 
B**. coasiaes 
SsloUGofeata 
C. Llbercourt 
Ol A a . a n c . 

u rlMl n*... 
Lacetta... 

Méat si Bad 
Testai). 

1 A*tu 

L--HJ; 
Ziar allé**».'' 
8Mu. d'Ailrn. 
Bras. C.N.P... 
Moita-Cerd... 
gaie. «t-Am. 
Peyrlasac 

MM -
m:: 
m;: 

4125 " 

i» :: 
itny 
i » . . 
•**:: 

34*6 :: *». 
« j» : : 

OBLIOATIOMS. - Département dn Nord 
19il S » , 411»; 18*8 < %, MO; 1W« 7 % MSB-
vier-julilen. 510; IMS 7 % (Mars-Septembre) 
ÔS6; l»t7 7 %. 510: 1831 é % (remb. k 1.881». 
744: 1931 4 % {bon ?.00O). ISS»; 1831 4 %< 
(bon 500), «tt; 1884 5.M %. 88». — Départe­
ment du Pa*-de-Calals WH 1 %. a»: 1888 
i %. 8U0. - Roubail 11)31 4.58 %, 158. — 
Crédit National 1N0 5 %. »18; 18*1 « %. 
y)7. 19ÎS S %. W3; 1713 é % (Eévner-aoDi !. 
590: 19» s % (srrll^KtotasV, 881: \&u * %, 
580: 1M4 5 %, mo. — oemnn st Anrin 1987 
6 %. 985. - Kglises dévastées (Group de 
Reconsir. DUS t %, 485: 1988 5 %, 1W0 «931 
4 %. 77». — Houillère* dji Nord et du P»s. 
d*-Csl*is mars i*3t 4 %. 788: lutn I83i 4 %. 
778; AOlit 1881 4 %. 780. - Llévln 1998 7 %. 
498. — Artésienne de Pores et Lumière 19» 
i %. 793: 1931 i %. 795. — Conllsestal» du 
Gaz 1931 6 % 850. - Electrique du Nord-
Ouest 5.58 %, Sàô. — Gaz et Electricité (Cl* 
Gis de) 5.58 V 704. - interbrabset 1.50 %, 
Ut. — Oenain et Anzla 1988 5.j0 %. 875. — 
Senelle-Maubeug* 1930 4.50 %. 880: 1931 4.50 

59. 1388 — Af»ch* fils * %. «tt. — Anxl-
? £ * • » "• c r e d i ' B o u r l'Indastrie lainière 
*M %. eo«. - Cotonnlére ds Flvaj 4 59 % 
468, — Frémaux IPUaturea) i % 49& -' 
industrielle Lalaiérs 7 %, 4*8. - ' i a i a l é r * 
de Boubaix s.so %. tu>. — Soeièté d* rtla-
tures (Ane. Rts Détonnent et fil»). 4-n. -
Chicorée* supérieure* (Société industr ) 5 % 
98*. — GUces et Verres spéciaux dn Nord de 
1» France 4 50 % ;ts. — ladusuielle et 
Agricole de la Somme 8.50 % 331 — pro­
duits chimiques du Mariy 4.88 %. sso -
Beeringen 5 % 895 — Réthune 1906 3.7:, % 
S*. — Bruay .93s 5..y) %, 891. — Courrieies 
1930 450 %. 773. - Llévln 1998 5.ÔO % 4*8: 
mtf s %, 899. — Limbourg-Meus* 4.59 % 880 
- Thlvencelles 1908 * % 400 • » * • " " • 

eouroHs A N M O N C ( S 
1er Jutn. — établissements w i s a i t (Int». 

TéU), K* 85 : coupon brul, 5 : coupon aei 
A j j a r e r ^ ^ o m ^ n a t i M * % ^ O M » s « e a r * ^ 9 

Mitrate de Souda. 96%, magssln Dun­
kerque. Les 100 kilos bruts logés comp­
tant sans escompte. 

Première, dernière cotes et clôture. — 
Incotées. 

Huile de Lin départ usine ou magasin 
Les 100 kilos nets, fû t s prêtés , comptant 
sans escompte, sans taxe k la production. 

Première cote. — Mal. 186 A„ 190 V. ; 
Juin. 166 A , 170 V. : Juillet-août. 162.60 
A.. 166.23 V. ; 4 derniers. 100 A.. 166 V. 

Dernière rote. — Mal. 190 F. ; Juin, 
166 F. ; juillet-Bout. 162.50 P. ; 4 derniers. 
167.60 A.. 163.60 V. 

Teurtesux ds Lin départ usine ou ma­
gasin. En vrac, comptant sans e*compte. 

Première cote. — Mal. 87.50 + 0.25 V. : 
Juin, 66.25 P. ; Juillet-août. 67.60 F. : 4 
derniers, 60.50 V. 

Dernière cote. — Mal. 57.60 F. ; juin. 
56 A . 56.50 V. : Juillet-août. 66 V. ; 4 der­
nier*. 69.25 A.. 60.50 V. 

Clôture. — Mal. 57.50 : Juin. 66 ; Juil­
let-août, 57.60 : 4 dernier*. 69.50. 

B O U R S E D ' A F F R È T E M E N T 
OC B C T H U N E 

• s a n s * du 88 Mai 1636 
Beuvry-Calai» Bassins. 226 t.. 18. — 

Beuvxry-Calais quai* divers, 280 t., 10.25. 
— Beuvry-Coudekerque-Branche. 280 t.. 
10.15. — Bruay-Ardre», 116 t.. 11.80. — 
Bruay-Bourbourg, 100 t.. 11. — Bruay-Ca-
lais quai* divers, 140 t.. 11. — Brusy-De-
naln. 280 t.. 7.50. — Bruay-Oravellne», 
360 t., 10. — Bruay-Houile. 80 t., 12. — 
Bruay-Lyon Rambaud, 260 t.. 67. — Bruay-
Pont d'Ardre*. 168 t.. 9.60. — Brusy-Pont 
Loquet, 56 t.. 17.50. — Bruay-VIllefranche-
«ur-SsOn*. 260 t.. 64. — Eleu-Calsis Bas­
sins. 280 t.. 11.25. — Harnes-Auby. 280 t.. 
3.28. — Marles-Arquea, 86 t.. 13. — Mar-
les-Arque*. 280 t.. 6. — Marles-Comine*. 
380 t.. 6 — Marles-Comines 380 t.. 7.60. 
— Marles-Denaln. 280 t.. 7.60. — Marles-
Dunkerque Ville ou Rosendaèl 3 porta. 
380 t., 10.20. — Marle*-Gulnes, 160 t.. 
10.75. — Marle»-I»bergue». 280 t., 4. — 

BOURSE DE PAR IS DU 28 MAI 1935 
•ALEITRS le. Pféc le. du J.l VALEURS |o. prée.lc. du J.J VALEURS |O. peée.|C. «m J 

PARQUET 
8 % psrp 
8 » sssert , . . 
3 If* % SUi... 
4 * 1917 
4 * 1*18 
m % 8888 
* t / 8 % 1888 A 
4 l ; « % l è * * B 
O. Tr • l'« »2 
c*. r. Et * * 

— 6 % • • • • 
Jf.T.T.* * *8 
_ « 1 r t * 9 8 

Boas du Tr 
t * 1888 
4 1 * % 1933.-
Cal*, aal. 4 1/* 

Crédit Nat 
6 * 191S 
6 . » iswa 
6 % ISSV^-.. 
juillet iPJ»--
j sn ' l*r 1«» 
juin i*» . . . 
Jaavlar 19*4. 
» % 1991;. • • 
« 1 / 6 % 1988-. 
8 % 1934." • 
Dép N . é t t l 
Baee- s e F.. 
goe Oéoér.. 
c». r. E»t... 

— Lyea. 
— Midi.. 
_ Nord. 
— on». 

aSétrepolitsis 
Rlsct Psrls. 
El. G. du No 
En. El. S F. 
Tbom Bouit 
Nerd-Est 
Reknelder.... 
Tram H*)vr* 
Ceurriare* • . . . 
Lea* 
Vleotgo* 

M 78 
80 . 
7*7t 

108 l i 
88 49 
83 06 

500 . 
51150 

OOMPTANT ) PARQUET COMPTANT 
78 95t '7 WlgublBUBU... 

79 60 Peusaot 
' " Egypte uni:. 

Japon 1997... 
R u m consol. 
Reral DutcS 
Secr. Egypt. 
El. Lllls-R.-T. 
Col. St-Quent 
L* Bl*n *l Clr 
S»u>t-Kr»re*.. 
Ae Longsry.. 
Ac. du Nord. 
Ac Psrls-Out 
A. 6am-Ms*.. 
Arbel 
Chan. Pranc* 
Coaa Nd Fr. 
Ceastr. Méc.. 
FivesLIUe— 
Jtumont set 

•8 75 
80 50 
79 80 

107 25 
M . . 
W85 
« 8 5 

908 . 
3*3 . . 
388 

650 

395 .. 
IBtO 
1280 .. 

18 75 
19476 .. 

470 . 

310 . 
86 . . 

289. 

F B. M. C. F 
Den.-Anzln... 
Louvroll 
San.Maub.... 
Bétnuaeart.. 

_ w.. 
Anlch* 
ABtta 
Blangy 
Carvui 
Dourgas 
Llgay-l-Alr* 
Mari** 
Ostriconrt— 
Lllle-BOBB p — ».. 
seau Ste-T. 10 
Verr. Anlche 
Clm Frsnc-. 

n. Boulon 
. O. Ste-R.. 
Boksnowskl.. 
Poliel Chaus 
Mars dscrèd. 
Zlac*Sil*<l*. 
Astur. Mui*s 

32* . 
M 4 . . 
170 . 
700 . . 
2 3 0 . . 
828 . . 
408 . . 

18J0 . . 
M .. 

1155 .. 
875 .. 

5500 .. 
8*9 .. 

656 . 
«94. . 
710 
600 .. 

14>0 . 
98 60 

37iXJ .. 
7( 

i 5 * . . 

1883 
123J , 

19 ït 
193.0 

212 50 

232 .. 

Bruay 
Clareace . 
LMVIB cp 38. 
La Luceue.. 
Tabue 

11̂ 0 

1S5J 

m. 

BANQUE COMPTANT 
1770 .. I 17M , 
308. . 896 

6280 . . 8876 , 
U* i£w ti I 
84 281 

PARQUET T E R M E 
Basa, d* F 
Baaq. Paru. 
La. P a r i s — 
_ N»t. dE*. 
Crédit Fooc. 
Crédit Lyon. 
Pennaroya... 
Galsa 
Saiox-GebaU 
Ciiroea 
Sa* 
Fonc. Egypt. 
Wag.-Llt* . . . 
cearral-Miae. 
Moutec*tiol.. 
Rio-Tlnto . . . 
Norv. Azot... 

3740 . 
1611 . 
191 . 
871 . 

••»•: 
2882 . 
2865 

90 . 
1775 . 
200 . 

1362 , 
482 

BANQUE 
Albl 
Aitra Rom.. 
Bruay 1.1*.. 
caoutchouc».. 
Chartored 
Coocordi»— 
u* B*er» ord. 
Goldfield*.... 
Hull déPét . . 
jagersfont. . . . 
LKVia ACt... 
ualaccaord.. 
Mexic. Eagl* 
_ . . l acs Afr. 
FUndmines... 
Shell Tra nsp. 
Silv* Plans . , 
ranganyta. . . 

TERME 

17» M 

44* . . 
282 . . 
229 . , 

628 . . 
82 28 

177 60 
1C0 50 
82 26 
4l -ni 

* ' • * . 

279 56 
388 . 
88 25 

17166 

288 60 
.6 26 
47 50 

OBLIGATIONS. - VIII* de Paris : 1871. 
SS1; l*7à. 473; !67«. 47«; 18W. Î64; 1884-9«. 
900; 1898. 300; 1899. 191: 1904. 309: 1910 * S/4. 
994: 1910 3 °;, * « : 1919. 980. 19-J* 5 %. 869; 
19i» 4 l/i . 8*0; 1930 4 %, 755; Emprunts à 
lois 1930 4 %. 788; 1931 4 %. 771; FOrtlf. 4 %. 
739: 1939 4 1/9. 866; 1934. 969. 

Beeiatsrei i 187*. 641: 1883. 997 ; 188:.. 308: 
1/5, 75; 1896. 343: 1903. 350; I9UP. 178; 1913 
6 1/9 »;, 331; 1913 4 %. 435; 1930 4 1/9 %, 788. 

Oemmunalti : 1879, 590: 1880. *1t; 18*1, 
301; 189-.'. 3.7: 1S09. 319; 1*08. 3T7 ; 191t. 175; 
19V*. 890; 1997. 688; 19», 6»* 1930 4 %. 7*1; 
1951 4 %. 795; 1931-39. 788; 1939. t&: 1983 5 %. 
881; 1934. *7i; Panama oblig., 185. 
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CMANOIS. — Londres 7in*5 : New-Tnrk 
1519; Belgique 95800; Espagne 907.96. Hol­
lande 10*7.00: Italie lft.10: Suis»* «90.8 
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eampisnt 
R«« belg. 3 %. 
4 % d. guerre 
Lots Congo 8t 
Bana Nation. 
Roc. Gén p . . 
C». far coag. 

2145 . 
4100 

512 50 

•0 50 Const. El. Cb. 
Ougree.-. 
Prorldencs... 
Saro-Mos 
Beerinaen... . 
Ressaies 

526 .. iLaura 
480 .. Uetunenne . . . 

11150 
1300 . 
640 .. 

3450 

i comptant 
610 . . |vie;l-»lont. . . 

|F.ie.'iro belg». 
1750 uahibu.-cn... 
1310 ..11118*1* 
.. . Canada pac.. 

3490 .. Tubi/e ord.. . 
56/ 50 Un. M. Rat.. 

3875 

Marles-Lvon Valse. 235 t.. 56 ou Rombaud. 
67. — Marles-St-Momelln. 76 t.. 11. — Oi-
gnies-Dunkerque, quai de St-Pol. 280 t., 
10.60. — Oignies-Rouen Maritime, 380 t.. 
83.25. 

Bateaux enregistré* hors séanaa 
Beuvry-Elbeuf. 380 t., 28 — Bruav-Mul-

house, C.C.. 60. — Maries-Lyon Valse. 265 
t., 64 ou Rambaud, 55 

Répartition du Tennag* 
Région Pari*, néant ; Région Cbauny, 

néant ; Région LUle-Roubaix. 280 t. : Ré­
gion Dunkerque-Calai*. 1.905 t. ; Région 
Douai, 1.960 t. ; Divers. 2.670 t. : Petit» 
bateaux. 1.190. — Total : 8.006 tonne». 

B 
Imp. i 
IM. rua da Part* uai*. 

La Ocrant : Zralle OBar" 

Pour participer BU 
Grand CONCOURS de» 

IOB « Petits Déjeuners 
ROGERON 

Déjeuners Prime • , « Déjeuner* Fourré* Prime • ventile et chocoUt, evec 

1 5 0 . 0 0 0 f rancs d e Pr ix 
BONS DE CONCOURS 

VOULEZ-VOUS AVOIR 
belle résistance physique ? 

C0HHEHCEZ 

oÉsmTOXioutR 
yOTRt 

^*crit tonte* l c S " ^ ï l k SSÙVTC 

S V««,,e*_^«riider à «*— 

^TululSS^SuTSêâ 
I aooa* q»«e» ^rntTchatela.-. - • * 1 

i « o a .an* ~~~~JV*f--~ 
|VtUa——— 5 2 RN 

BEURRE 
extra-fin. garanti pur. sans 
sel, demi-sel. laçonné en 
nains, moites, bolies serties 
•t pot* gre*. d» tout poids. 

C R E M E F R A I C H E 
livrés en pot* de toutes con­
tenances, d e 50 gr. à 90 litre». 

Exploitation quotidienne : 
58.666 litre» da lait 

Kxpeditions Journalière* tou­
tes quantités, tontes région* 

France et Colonies. 
Les prix RM plus réduits sont 
appliqués * tests acheteurs . 
Laiterie des Fayt et enr. 

par CARTIONI68 iN'nrrll 
Sté Coopér. Capital un mll lon 

CONFIDENT IEL 
Beurre Normand 

Prix de gros par 3. 5. to kilos 
Ecr. Boue postale 41. VIRE 

9916 

LESSIVE 
sans Doullllr ni frotter. Sachet 
grstnlt. Ecr Nsltesen* a Vir* 
(Calv.l Représent, demandé» 

0915 

FAUTEUILS-CINÉMA 
bourrés, sont recherchés d'oc­
casion. Faire offres Réveil aux 
lettres CJ.v.R. 3i.i6» 

RÉCHAUDS i ALCOOL 
4 oartir d* 98 francs 

OROS ET DETAIL 

L E L E U 2 4 7 - ' ^ ^ ^ 1 * 

BAS et CHAUSSETTES 
Marchands, Perains, R*ven-

deur*, varier m* velr. — De* 
prix, du choix, de* affaires. 
E. rAHVACQL'E. 49. ru* de 
l 'Alouette. K U U B A 1 X . 

FABRIQUE MATELAS 

PIPE NEWBOK 
Toute Gorarroes ; Tabacs. Soecia/itéi 

I L t 5 G R A N D S l^\ 
-inuuuumm DU 

6. 2 T .i 
I l i ^ 
| 8 2 , r u e d'Artois ." L.Il_LE| 
1 * o - , i » y T é l . 7 S f c 7 CSe* ».*» c . 571 

N'ATTENDEZ PAS LA HAUSSE 
LE PLUS GRAND ET LE PLUS ANCIEN 

SPÉCIALISTE DU LIT 

[ 
llil 

O F F R E 

en Réclame 

jusqu'au 31 Mai 

1 
Garanti conforme au cliché 

1 L I T HAUTE NOUVEAUTÉ m 115 aa large. 
2 PANNEAUX ACIER, décors au choix. 
1 SOMMIER METALLIQUE RENFORCE. 
1 MATELAS 86 kgs L A I N E T T E B A T T A B L I . 
1 T R A V E R S I N . - 1 BEAUX OREILLERS, 
t Belles TA IES avec jours 

S BEAUX DRAPS avec 
jours, au 

1 Belle Couverture blanche1 

1 Descente da Lit Moderne 
1 Bal Edredon satin amé- i 

rtcain. 
Tous osa beaux ARTICLESI 

MlilK fitFRfllK C E MEME COMPLET 

nuuourriiun.AvE2 LIT TUBE CARRE 
PILIERS «6 m/m. - Exceptionnellement 

230 
285 

France part et emballage, rayon 156 km. Lille p. Cd.F. 
LIVRAISONS PAR CAMIONS toutes Direct ions 

Ouverts de 8 a 19 et u i te h. 
Dimanche* et Fêtas jusque ta h. 
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^ A L E P R Î H C E MASQUÉ 
*a#. , parcWjes BWENNE 

mbiin. avec une répugnance visible, il 
eta^lf » une masure en mauvais état, 
dont on apercevait la toiture délabrée 
cotre las arbres à l'entrée du village. 

— Là baut, fit-il. 
— BU ! bien nous y allons, reprit la 

princesse. Et tu verras, mon enfant, que 
ton père acceptera sans hésiter cette 
somme que tu as vaillamment gagnée. 

Xltl mrma'v'a encore : 
— Que fait ton pire ? 
— n cet forgeron. 
— H ta dira que ton travail d'aujour­

d'hui vaut bien son travail d'une année. 
n ia se dirigea vers la misérable chau. 

T-rs deux enfants restaient un peu en 
sjRièr». , 

• n ce nsoixMDt la princesse trouvait 
naturel que son fils se montrât familier 
avec aon sauveur 

•soi as-tu refusé l'argent que 
emeamem j questionna Chris-

Jean se taisait, gêné. 
— Dis-moi pourquoi à moi que tu ai­

mes et qui t'aime, insista le petit prince. 
— Parce que... 
Et l'enfant du prisonnier regardait 

avec un fixité, qui disait son embarras, 
la pointe de ses sabots. 

— Parce que quoi ? 
— Eh bien ! mon père m'a défendu de 

jamais rien accepter des riches. 
— Pourquoi cette défense ? 
— Parce qu'il ne lea aime pas. 
— Ils lui ont donc fait du mal T 
— Oui. 
s II parait que ce sont eux qui l'ont 

fait mettre an prison. 
— Mais si c'était mol qui ta le don­

nes, tu le prendrais bien ? 
— Non. 
-r Pourquoi ? 
— Parce que j'ai eu plus de bonheur 

à te sauver que toi à être sauvé ! 
s II ne serait pas juste que je sols 

payé avec de) l'argent, quand Je suis 

déjà tant payé comme ça, par le plaisir 
que j'ai. 

Christian réfléchit un Instant. 
P u i s i l d i t : 
— Peut-être tu as raison. A ta plaça 

je ferais comme toi 
— Tu vols bien ! 
— Eh ! bien, non, je me trompe. A ta 

place Je voudrais laisser à mon ami le 
bonheur de faire quelque chose pour 
moi, lui aussi. 

— Tu es riche, toi, fit le boiteux. 
> Alors tu ne peux pas être aussi fier 

qu'un pauvre. 
Les enfanta se turent. 
Il y avait dans leurs cerveaux des 

pensées trop fortes pour eux et qu'Us 
ne trouvaient plus le moyen d'exprimer. 

Des paysans tes entouraient. 
Ils se tenaient à distance, respectueu­

sement tant que ceux-ci causaient. 
Quand ils gardèrent le silence, les 

paysans s'approchèrent pour les félici­
ter l'un et l'autre. 

Pendant quelques Instants le groupe 
forme par la princesse, la gouvernante 
de Christian et par les deux enfants 
fut arrêté par les villageois qui compli­
mentaient Jean Drtnski et qui félici­
taient le prince et sa mère. 

La plupart firent au petit groupe une 
aorte d'escorte et m dirigèrent avec lui 
vers la maison habitée par le forgeron. 

Bien avant leur arrivée, un voisin 
était acearuTU chez le père Jean. 

Ce voisin avait vu de loin le drame. 
Et sans regarder davantage, il était 

venu aussi vite que possible. 

— Nicolas, s'écria-t-u en entrant dans 
la forge où le vaillant ouvrier en corps 
de chemise et protégé contre les étin­
celles par le tablier de cuir frappait sur 
l'enclume. 

— Qu'y a-t-11, Brasinsil ? 
— Vous en aves une chance I 
— Quelle chance voulez-vous dire ? 
— Votre fils vient de sauver le prince 

de Comorn, qu'un chien enragé allait 
déchirer. 

Nicolas essuya d'un revers de manche 
la sueur de son front et s'appuyant sur 
le manche de son marteau : 

— C'est le prince qui a de la chance, 
et non mon fils, qui, lui, n'a fait que 
son devoir. 

t Un prince, quand il est en danger 
de mort, doit être considéré comme un 
autre homme. 

— Mais, Nicolas, réfléchisses un ins­
tant et réjouissez-vous... • 

— Je n'ai pas besoin de réfléchir... Je 
me réjouis autant que si Jean avait 
sauvé un de ses pauvres camarades. 

— Mais ça 0*881 'pas du tout la même 
chose pour vous t La princesse est im­
mensément riche... 

— fin vaut-elle davantage pour cela ? 
— Et elle adore aon fils, son unique 

héritier, le seul descendant de sa race, 
comme Ils disent tous, dans l'entourage. 

— Il ne lui manquerait plus que ça 
de ne pas aimer son enfant ! Elle serait 
complète... 

» Je considère les princes et les riches 
comme des loups et des tigres.. * 

les loups et les tigres aiment leurs pe­
tits. 

Le paysan hocha la tète : 
— Tout ça c'est des bêtises, afflrma-

t-U. 

» J'approuve pas vos idées. Je suis 
venu croyant vous faire plaisir, en vous 
annonçant une bonne nouvelle. 

— Je vaus remercie, 
— Je croyais que voua comprendriez 

tout de suite, sans que j'aie besoin de 
vous le dire, que votre fortune est faite, 
que la princesse... 

— Je n'ai pas de temps A perdre à 
bavarder pour ne rien dire, interrompit 
brusquement Nicolas Drtnski. U faut 
que j'achève ce soc de charrue. 

Et, sans plus faire attention au pay­
san, il activa le soufflet de la forge, qui 
fit un bruit rageur, puis se remit à 
frapper rythmiquement de son marteau. 

Le paysan haussa les épaules et sortit 
Mais 11 vit arriver le groupe nombreux 

qui entourait les deux enfants et la 
princesse, et il s'y mêla en murmurant 

— Nicolas pose au desintéressement 
quand il est seul avec mol... Mais Je ris 
d'avance de lui voir prendre la bourse 
de la princesse en lui baisant respec­
tueusement le bout des doigta. 

Il dit encore à mi-voix : 

— Je pacte un verre d'eau-de-vie que 
Nicolas va se mettre pieusement à ge­
noux pour recevoir et pour remercier. 

La princesse s'arrêta sur la seuil. 
CrOaTmsM tout à l'heure, pour la vieux. 

paysan, le forgeron Interrompit aon tra­
vail. 

Comme tout * l'heure, il s'appuya sur 
le manche de son marteau et attendit 
sans faire un pas vers les arrivants. 

La princesse Christine de Comorn le 
regarda avec un sourire de condescen­
dance. 

— Un bel homme, «lit-elle, mais qui ne 
doit pas être commode tous les Jours. 

Elle avait raison. Et — ceci fait hon­
neur à aa perspicacité — un instant lui 
avait suffi pour bien le juger. 

Le forgeron était un homme de près 
de quarante ans. à la taille gigantes­
que et à la carrure athlétique. 

Son visage aux traits un peu heurtés 
mais puissants s'encadrait d'une épaisse 
barbe noire où commençaient A se mê­
ler quelques fils d'argent. 

Le front un peu bas. mais larg-, di­
sait l'obstination ; déjà des rides pro­
fondes le sillonnaient. 

Il y avait de la souffrance, de la 
méditation et de la haine méprisante 
sur cette physionomie. 

Les yeux sombres, enfoncés dans l'or­
bite, protégés par des sourcils broussail­
leux, flambaient d'une ,'arouche et in­
domptable énergie. 

On sentait dans cet humble ouvrier 
tout* la passion et toute la colère de 
ceux qui. parmi les peuples encoro gros­
siers de l'Europe orientale, luttent con­
tre la noblesse et la riche bourgeoisie 
pour conquérir les libertés depuis long­
temps acquises en France et dans les 
autres paya de l'Occident. 

Dans la ville où il avait longtemps 
travaillé, avant de faire de la prison et 
de se retirer dans un village, Nicolas 
Drinski passait pour un fougeux révolu­
tionnaire. 

On le disait affilié à une société nihi­
liste et depuis longtmeps il était étroi­
tement survelle par la police. 

La noble dame franchit enfin le seuil 
de la porte et marcha résolument vers 
Nicolas. 

Le révolutionnaire se força à sourire. 
Mais on lisait dans son regard et dans 

ce qu'il y avait d'attente et comme de 
farouche défense dans aon attitude, tou­
te la haine amassée pendant toute une 
vie de servitude et exaspérée par trois 
années de prison. 

Un peu décontenancée par les maniè­
res et par la physionomie du forgeron, 
la princesse avançait vers lui lentement 
presque avec hésitation. 

Enfin il lui sembla que le silence ne 
pouvait se prolonger davantage. 

Et d'un ton bienveillamment protec­
teur elle dit : 

— Votre fils est un Jeune héros, n 
vient d'accomplir un acte admirable. Je 
lui dois la vie de mon enfant (.u'un chien 
enragé... 

— Je sais, madame, mterromntt l'ou­
vrier. 

Son accent était sec. 
— Ah I vous savez, balbutia 1. svasra 

da Christian, froissée et an même «ernser»* 
singulièrement gênée par les maniérée 
farouches de cet homme. 

U mtmrmj. 

Cred.N6.sx.cp

